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Brèves
RDCONGO/VIOLENCES
Deux personnes ont été lyn-
chées samedi à Beni, dans 
l'est de la République dé-
mocratique du Congo, par la 
foule qui les accusait d'être 
des membres d'un groupe 
armé accusé d'avoir tué plus 
de 100 civils en un mois.

LIBYE/MIGRANTS
La marine libyenne a annoncé 
samedi dernier avoir secou-
ru plus de 200 migrants qui 
tentaient de rejoindre l'Europe 
au cours d'une opération de 
sauvetage menée vendredi 
au large de la capitale Tripoli.

GRANDE-BRETAGNE/
LÉGISLATIVES
Le Premier ministre britan-
nique Boris Johnson s'est 
engagé le week-end à revoir 
le système des libérations 
anticipées, au lendemain 
d'une attaque revendiquée 
par les jihadistes de l'Etat 
islamique (EI) et menée par 
un ex-prisonnier condamné 
pour terrorisme, en liber-
té conditionnelle, qui a tué 
deux personnes à coups 
d e  c o u t e a u  à  L o n d re s .

TERRITOIRES PALESTI-
NIENS/RELIGION
Un premier fragment du 
berceau de Jésus, arrivé à 
Jérusalem après plus de 
1.300 ans en Europe, a été 
transféré samedi dernier 
en grande pompe à Beth-
léem, ville palestinienne de 
Cisjordanie occupée et lieu 
de naissance de Jésus, se-
lon la tradition chrétienne.

ETATS-UNIS/ VENTES
Les ventes en ligne du Black 
Friday aux Etats-Unis ont at-
teint un record, avec un total 
de 7,4 milliards de dollars, se-
lon Adobe Analytics, qui me-
sure les transactions réalisées 
par 80 des 100 plus grandes 
enseignes de la grande 
distr ibut ion américaine.

ROUMANIE/ELEVAGE
Les opérations de secours 
pour tenter de sauver quelque 
14.600 moutons piégés en 
mer Noire dans les cales d'un 
cargo naufragé ont pris fin 
après cinq jours d'intervention 
qui n'ont permis de sauver que 
181 bêtes, a-t-on appris same-
di de sources concordantes.

FORTE activité à l'ambassade 
du Togo au Gabon depuis 
hier. Et pour cause, les ci-

toyens togolais se font enrôler sur 
les listes biométriques, en prélude 
à l'élection présidentielle à venir. 
Une opération d'enrôlement qui 
se déroule dans six pays dont le 
Gabon. Dans la même foulée, des 
Commissions électorales d'ambas-
sades indépendantes (CEAI) ont 
été installées, 
conformément 
aux dispositions 
du code élec-
toral modifié. 
Des commis-
sions présidées 
par un ambas-
sadeur ou son 
représentant et 
dans lesquelles 
figurent un re-
présentant de la 
majorité et un 
de l'opposition. 
Au-dessus de 
CEAI, se trouve 
la commission electorale nationale 
indépendante du Togo (CENI).
Au Gabon, la CEAI est chapeau-
tée par la Chargée d'affaires par 
intérim, Abina Padazouwé. "C'est 
la première fois que la diaspo-
ra togolaise au Gabon va voter. 
S'agissant du vote proprement 
dit, la période n'est pas encore 
déterminée. Il aura certainement 
lieu en février prochain. Pour le 
moment nous sommes dans la 
phase de recensement", a-t-elle 
déclaré. Et d'ajouter : "L'opération 
se déroule bien, mais hier au début 
il y a eu quelques tâtonnements à 
cause du matériel qui n'est pas 
arrivé à temps. En dehors de cela 
tout se passe bien".
Bon à savoir, les données officielles 
font état de 33 000 Togolais rési-
dant au Gabon. Pas moins de 20 
kits d'enrôlement sont utilisés, 
avec sur chaque kit deux opéra-
teurs de saisie pour minimiser 
les risques d'erreurs. M.Kégbéro 
Latifou Seigneur, commissaire de 
la CENI ainsi qu'une équipe tech-
nique ont été dépêchés de Lomé 
pour superviser ladite opération.

Les Togolais résidant 
au Gabon vont voter
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FACE à la montée des critiques 
contre la présence militaire 
française au Mali, le président 

malien Ibrahim Boubacar Keïta est 
monté au créneau. Il a appelé ses com-
patriotes au ressaisissement, et surtout 
à ne pas "mordre la main" de ceux qui 
leur viennent en aide.
Au cours d'un message diffusé samedi 
écoulé, le numéro un malien a égale-
ment annoncé le lancement officiel le 
14 décembre d'un débat national pour 
tenter de dégager les solutions à la 
crise non seulement sécuritaire, mais 
multiforme, à laquelle son pays est en 

proie depuis des années. Ce d'autant 
plus que de nombreux responsables 
et experts conviennent qu'il n'y aura 
pas d'issue au conflit du Sahel par la 
seule force des armes et sans action 
politique. Tout en considérant que le 
jihadisme et les violences continuent 
de se propager faisant des milliers de 
morts depuis lors.
D'ailleurs, dimanche, deux gendarmes 
ont été tués par balles dans une at-
taque menée contre leur poste à Me-
naka (est) par quatre jihadistes, dont 
deux à moto, a annoncé un porte-pa-
role du gouvernorat, Paul Ben. Et il y 
a une semaine, ce sont treize soldats 
français qui ont trouvé la mort dans 
la collision de leurs deux hélicop-

Mali : IBK dit stop aux critiques 
contre la France

Jonas OSSOMBEY
Libreville/Gabon

tères lors d'une opération de combat 
de nuit contre les jihadistes dans la 
même région.
Le président malien a indiqué qu'il 
sera présent aujourd'hui à l'hommage 
rendu par la France aux 13 soldats 
décédés. "Je m'incline devant (leur) 
mémoire", a-t-il promis. Alors que des 
voix continuent à s'élever pour récla-
mer le départ des troupes françaises 
ou étrangères et pour les accuser de 
ne s'intéresser qu'aux richesses natu-
relles du Mali. "Nous n'avons aucune 
raison de nous glorifier d'avoir tendu 
la main à ceux qui en avaient besoin 
hier", a assuré M. Keïta en référence 
à l'engagement de soldats maliens 
pendant les guerres mondiales ou 
dans les missions de paix, "mais nous 
n'avons non plus aucune raison de 
mordre la main de ceux qui nous 
tendent les leurs aujourd'hui".
Même si son initiative de dialoguer 
avec les forces vives du Mali s'est heur-
tée jusqu'alors à la non-participation 
d'acteurs importants, il a estimé que 
tous devraient " saisir l'opportunité 
offerte de la mise à plat, et du dia-
gnostic profond".
A noter que les militaires français sont 
au Mali dans le cadre de ''Barkhane'' 
du nom de l'opération militaire menée 
par l'armée française, qui vise à lutter 
contre les groupes armés salafistes ji-
hadistes dans toute la région du Sahel. 
Elle a été lancée le 1er août 2014.
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  Les citoyens togolais se faisant enrôler en toute sérénité. 
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